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Cime-terre

Au huitième levé du soleil

je pénétrai dans ce monde

où il n’y a pas de ciel

et où les gens sont immondes

j’aperçus quelque mutants

assis sur la braise

rongés par le temps

qui les abaisse

de l’autre coté, la noirceur

jaillit à grande rafale

j’eus un frisson de peur

je me sentis mal

des corps surhumains

cinquante millions de têtes

et d’horribles mains

m’empoignaient la tête

j’eusse beau m’éloigner d’eux

qu’ils accoururent par derrière

je les frappai de mes yeux

alors ils reculèrent

je  retrouvai la fameuse porte

de ce monde macabre

avant que je sorte

je fus réduit en cadavre

je sentis mon corps

déchiqueté par ces gens

je n’eusse té assez fort

pour m’arracher de leurs dents

sur ma poitrine

était resté rattacher

ma doctrine :

« mourir pour aimer »

je me suis mis ;à penser

aux malheurs

aux bonheurs

que j’avais donner

toute ma vie

se défilait en vitesse

mon cœur plein de tristesse

je cherchai la sortie

cette ouverture si froide

que Satan utilise

pour me parler

était dans mon âme salie

alors, je me souvins

que mon corps en fusion

n’était rien qu’une

fantastique illusion

j’entendis la voix céleste

du père tout-puissant

oh! père ne me laisse pas

dépérir dans ce monde d’ignorants

sa bonté était grande

il m’arrache de leurs mains

je retrouvais la vie

en me réveillant

un de ces matins

                    31ème jour

      12ème mois
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